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L'honorable Président a présenté à la Chambre une communication du secrétaire
du Gouverneur général.

Elle a été alors lue par le greffier, et elle est comme suit:

HÔTEL DU GOUVERNEMENT,
OTTAWA, 12 mars 1894.

MoNsIEU,-J'ai l'honneur de vous informer que Son Excellence le Gouverneur
général se rendra à la salle du Sénat pour ouvrir la session du parlement le jeudi, 15
du courant, à trois heures de l'après-midi.

J'ai l'honneur d'être, monsieur,
Votre obéissant serviteur,

ARTHUR GORDON,
Secrétaire du Gouverneur général.

A l'honorable
Président du Sénat.

La Chambre s'est ajournée à loisir.
Quelque temps après, la Chambre a repris sa séance.

Son Excellence le Très Honorable Sir John Campbell Hamilton-Gordon, comte
d'Aberdeen; vicomte de Formartine; baron de Haddo, Methlic, Tarves et Kellie,
dans la pairie d'Ecosse; vicomte Gordon d'Aberdeen, comté d'Aberdeen dans la
pairie du Royaume-Uni; baronet de la Nouvelle-Ecosse, etc., etc., Gouverneur
général du Ca4ada, étant assis dans le ftuteuil sur le trône.

L'honorable Président a ordonné au Gentilhomme Huissier de la Verge Noire de
se rendre à la Chambre des Communes et d'informer cette Chambre " que c'est le
"plaisir de Son Excellence que les Communes se rendent immédiatement auprès d'Elle,
"dans la salle du Sénat."

La Chambre des Communes étant venue avec son Orateur;
Il a plu à Son Excellence le Gouverneur général d'ouvrir la session par le

gracieux discours suivant:-

Bonorables Messieurs du Sénat:
Messieurs de la Chambre des Communes:

Au nom de la Reine, je vous présente mes salutations, pour la première fois
depuis que je suis revêtu des hautes fonctions à moi confiées par sa Majesté;· et c'est
avec les sentiments de la plus haute satisfaction, que je vous rencontre au moment
où les travaux d'une nouvelle session du Parlement vous réunissent.

Ce sentiment de satisfaction a été rehaussé par les occasions que j'avais déjà eues
de voir les principaux centres de l'activité et de l'entreprise de la Puissance et que
j'ai revus dans ma position officielle; je n'ai .pas besoin de vous assurer que j'ai été
profondément impressionné par la cordialité des réceptions qui m'ont été faites
comme vice-roi et représentant de Sa Majesté; réceptions qui ont manifesté une fois
de plus la loyauté, la cordialité et l'esprit public du peuple canadien.
- L'an dernier mon prédécesseur vous a exprimé la satisfaction que lui causait
l'augmentation du commerce et le progrès continu du Canada. Il m'est agréable de
remarquer que l'espérance conçue alors que le volume du commerce durant l'année
courante dépasserait celui de toutes les autres années antérieures, .s'est: réalisée
pleinement et que le progrès du Ganada continue avec toutes les apparences de stabi-
lité et de permanence.

Il est permis de remarquer avec plaisir qu'une grande partie de cette augmen-
tation est due à un commerce plus considérable avec la Grande-Bretagne.

Nous avons lieu de nous féliciter que le peuple n'ait pas eu à souffrir au même
degré que les populations des autres pays durant plusieurs des mois passés, et que
bien que la dépression commerciale qui régnait à l'étranger ait affecté à un certain
point l'activité des affaires du Canada, nous n'avons pas en cependant à déplorer de
grands désastres financiers et une misère générale.


